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OUVRIERS, SONGEZ-Y '•alité <111 110 volt |dus 
pauvres malades sans

ou presque plus de 
ressources, (je mai­

ries ouvriers, Canadiens, eu général, gu- heureuses veuves et de misérables 
«lient presque tous suffisamment

orphelins
pour se smis Pa*n 011 sans feu. Car la mutualité, en 

payer tout le luxe des habits et toute l'a- vt‘i’sant une certaine somme pour chaque so- 
bondance de la nourriture que comporte leur mi|htc de maladie, en assurant A la veuve 
condition. Rien souvent même, l'ouvrier et ** itl,x orphelins une somme pltis considéra - 
les bourgeois, le prolétaire et le patron s'ha- ll,<* encore A l'heure de la mort du chef de fa­
bulent chez le même tailleur, s'approvislon- “dlle, enqiêclie ces malheurs, tempère les bi­
nent chez le même marchand de comestibles, '''‘nvénlents de notre vie moderne, aide A 
font A peu près les mêmes voyages d'agré- sul‘I*o>'ter les désastres de not infirmités. Flic 
nient, et habitent des maisons de même
parenee. Malgré toutes les déclamations de inhérentes A notre organisation sociale, l'un 

qui cherchent A soulever le peuple des ,,l's meilleures sinon le plus excellent de tous 
ouvriers contre le monde du capital, c’est IA *ee remèdes.
un fait qui crève les yeux. Aussi longtemps Ouvriers qui comprenez la grande œuvre 
donc que l’ouvrier travaille courageusement «le la mutualité faites la combattre A vos 
six jours par semaine, aussi longtemps qu’il confrères et vous aurez contribué A améliorer 
se garde des excès coûteux, des folies finies- le sort de bien des êtres 
tes et qu'il a une bonne sauté, il ne se prive Nous sommes

constitue donc un remède vrai aux maladies«P-

ceux

exposés A souffrir.
en concours actuellement. les 

d'aucune chose essentielle ni même d’aucune droits d'entrée sont réduits et les recruteurs 
îles choses superflues en soi, mais devenues peuvent gagner de splendides récompenses, 
choses presque nécessaires dans nos mœurs
contemporaines ; il jouit d’une vraie prospé­
rité!

Toutes ces raisons ne iWitlent-elIcs 
vous inciter A travailler énergiquement A ré- 
pandre les bienfaits de notre association. Il 

Mais v enue la maladie, vienne la mort, et y va do notre intérêt personnel, de l'intérêt 
toute cette prospérité réelle s’écroule comme de vos collègues, et de celui de la société 
un chateau de cartes Pourquoi? Parce que dont vous avez appris A aimer le but noble 
I ouvrier vit au jour le jour, parce qu'il dé- et désintéressé ainsi que l’œuvre sociale et 
pense tout ce qu il gagne, parce qu'il ne sait patriotique, 
plus économiser. 11 gagnerait deux fois plus 
qu’il dépenserait tout également. Sans

lus

cesse
sollicité par son ambition de paraître, 
son désir de la bonne chère, par la vanité de 
tenir le même rang que ses compagnons de 
-ravail, il a toujours des besoins

par
NOS VETEMENTS

L’hygiène dans les vêtements est indispen-nouveaux
qu'il lui faut satisfaire A tout prix. Je ne dis sable, 
pas qu’il est facile de réagir contre le tour­
billon qui l'emporte ainsi, mais je constate ou agréable, 
qu’il ne réagit pas et que par suite, vivant 
dans l'abondance, il reste pauvre toujours.

Le résultat, je viens de le dire, c’est l'in-

La coquetterie dans les vêtements est utile

Le luxe dans les vêtements est inutile et 
nuisible.

En conséquence dans toutes les parties de 
certitude du lendemain, c'est l'absence de l’habillement, préférez, A la 
toute économie sérieuse, c’est la misère pour ln qualité, l’utilité, la 
l'ouvrier quand 11 est malade, c’est la faim, ritable esthétique, 
c’est le dénuement quand la mort vient frap­
per le père de famille. Alors on

seule apparence, 
commodité, et la vé-

Ayez principalement en vue la solidité la

„rr,j rxir" «—*• -« »*»«»«*•
tion aucune.

~ ühIeF '
apprend A économiser véritablement et lors- triques et ridicules, 
qu’elle est fortement implantée dans une lo- ci sont A la

eom- 
excen- 

sous prétexte que eelles-
mode.
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Résumé des modifications 
aux Statuts par les amendements 

adoptés lors de la dernière 
session du Conseil 

Général

apportées Diverses dispositions 
les Cercles

concernant

1- 1«‘ nombre» do membres 
*ler un vérole

requis pour fou- 
ou pour convertir un bureau de 

„ " été porte? et 30, de 1*0
qu il était. Pour Instituer 
'b‘s malades, un cercle devra 
•"10 membres

liercoption en cercle

une caisse locale
il l'avenir avoir 

au moins inscrits a laProfessions prohibées et dangereuses caisse-centrale.
bos amendements adoptés A la Les membres honorairesdernière

session font disparaître les dispositions de ° e 0,08 'onune officiers, mais 
l'article 9a, classifiant

de cercles sont 
comme tels

comme dangereuses "° s""t_|llls membres du Comité de Régie 
certaines professions qui y sont énumérées. <al t' 127,1 ils ne Peuvent être élus A la char- 
ainsi que les dispositions de l'article Quêta- g° <ll“ délégués. Ils ont droit de 
bllssaut des suppléments de

prendre part 
questions soumises Aaux discussions descontributions 

exerçant ces leurs cercles, mais ilsmensuelles pour les membres 
professions.

ne peuvent voter.
-i. Le Bureau Exécutif peut révoquer les Let­

tres Patentes d'un cercle 
moins de 13 membres, 

ni 4' Am'"“ Placement de fonds, 
pour les nient- otl'° hlit 1,nr un cercle, sans l’autorisation 

bres futurs. Il y a exception, toutefois, pour ' " Bureau Exécutif, excepté 
ceux des anciens membres qui exerçaient une 1,110 lmnquo "il an Conseil 
de ces professions réputés dangereuses et 22r’’ 220 ot 22')- 
qui seront classifiés

Les professions énumérées 
clés 9a et 9b ne donneront plus lieu 
ment de suppléments de contributions! 
pour les anciens membres ni

aux dits arti- suspendu, ayant
au pnic-

iio pourra

pour dépôt il 
Général (art. 129,

connue prohibées, A 
compter du 17 octobre courant. Ces membres 
continueront A verser le mémo

Règlements de Cercles
A l'avenir, les cercles ne seront pas tenus 

de soumettre au Bureau Exécutif pour sanc- 
tien les règlements fixant ou modifiant les 
dates, lieux et heures de leurs assemblées 

perception, le salaire des
et archivistes, le taux de la 

mensuelle et les limites des eircons- 
eriptlons do visite, (art. 120).

supplement
que ci-devant.

Dorénavant, les professions énumérées 
11 pré* ( réputées dangereuses, 
desdits articles ainsi abrogés), 
si fiées au nombre des professions

ouaux termes ja 
seront clas- financiers 
J prohibées, sation

A raison des risques exceptionnels qu’ils font 
courir A ceux qui les exercent. Ces profes­
sions sont celles d’ingénieurs et chauffeurs Elections
sur les locomotives de chemin de fer, de ** ®^clers et Cloture des

secrétaires 
coti-

Comptesmarins faisant des voyages au long cours,
d’employés A la construction, A la répara- J"«lu’auJourd’hul la clôture des comptes 
1,0,1 et 1 entretien des lignes du téléphone annuels dans les cercles avaient lieu le 1er 
et de lumière électrique. décembre et les élections «les officiers de cer-

Ainsi A 1 avenir nul ne pourra être admis 0,08 «nient tenues dans ce mois. Dorénn- 
mombre participant qui exerce l’une de ces vaut> ies comptes seront clôturés le 31 dé­
professions ou autres mentionnées A l’ar- cembre dans les cercles, comme au Conseil 
tMe °’ Quant aux anciens membres qui aban- (it‘uéral, et les élections des officiers de cer- 
donneront leurs professions pour prendre une eles auront lieu en janvier. (Voir amende- 
profession ainsi prohibée, ils pourront—s’ils me»ts- art. 228, 229, 230 et 135, etc.) Dans 
°nt nu "mins un an de sociétariat—continuer los b,,reaux de perception, l’assemblée géné- 
A faire partie de la société en lui donnant ru,e des membres est fixée au 3ème mardi de 
avis A cet effet et en payant les suppléments janvier, date à laquelle il est procédé à re­
do contributions requis, ou, s’ils le préfèrent, lectlon d’un nouveau comité de Surveillance 
recevoir un certificat de participation ac­
quise. Pour plus amples informations, voir 
article 9 amendé.

Caisse des Malades
Un membre a droit A l’indemnité de ma­

il

-
-

__
__

-- -■
m

m
- - -
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imlie a compter du jour auquel il est inscrit -Les cercles font remise de ces honoraires 
a la caisse des malades, les trois mois de au Conseil général, pour les
2nLqUer.!"!, rartlCle 247 etant et pour augmentations de çertlflcat de

ïïsrjr.'.sr.r~vzrm zTooTz
„ ' .. , .. Hou de bureaux de perception, il y a eu nua-
Pour itre inscrit & la caisse des malades, tre principaux modes l’admission de suWis 

un nouveau membre devra en faire la déela- savoir: 
ration dans sa carte de présentation, ou s’il 
u a pas agi de la sorte, donner avis de 
intention au Secrétaire général

nouveaux mem-

1. Pour les fondateurs de B. P„ admis par 
son le Président Général et le Secrétaire géné-

dans les ral ;
trente jours qui suivent son admission, s’il 
est alors en bonne santé. Les membres ins­
crits â une caisse locale des malades 
résident en dehors de la circonscription de 
visite du cercle, seront dispensés de 
•luire a l’avenir le certificat du curé 
juge de paix (fl 5c).

2. Pour les membres autres que les fon­
dateurs de B. P„ admis par les mêmes offi- 

qui tiers, après rapport favorable du Comité de 
Surveillance du B. P. ;

pro- 
ou du 3. Pour les solliciteurs de Lettres Paten­

tes, admis dans la société au jour de l'insti­
tution de leur cercle,—les fondateurs de 
cercle ;Invalidité

I n membre qui a reçu les bénéfices d’iu- 4. Pour les membres admis par les eer- 
validlté absolue sera dispensé, a l’avenir, de clés autres que leurs fondateurs, 
payer ses contributions, cotisation et autres 
impositions, il moins que, par extraordinaire, a cherché il établir plus d'uniformité dans 
son état de santé s’améliore au point qu’il les formalités et il simplifier le mode d’ad- 
pnisse vaquer à un travail rémunérateur.

Le Conseil Général, â sa dernière session.

mission, et pour cela on s’est rapproché du 
système suivi dans les B. P.Certificats de Participation

Dorénavant les membres participants se 
Jusqu’aujourd’hui un membre n’a pu être ront admis comme suit dans les cercles : 

titulaire que d’un certificat de participation, 1- Présentation du candidat au cercle par 
soit un certificat de dotation, soit un certifi- ,e dépôt de sa carte de présentation et le 
cat d’assurance au décès. A l’avenir, un mem- versement au secrétaire financier du 
hre pourra détenir simultanément 
cat de chacune de ces catégories, â condition t'ficat de participation demandé, au taux de 
que le montant assuré n'excède 
lité $3,000. Il a aussi été adopté d’autres dis­
positions concernant les mutations, abandons Hou sera soumise au Comité de Régie, en 
et rétrocessions et certificat de participa- assemblée, lequel s'assurera—comme le cer- 
tion. (Voir art. 180c et 277 à 2S3a).

imm­
un certifi- tant du droit d'entrée exigible pour le cer-

tota- 500 I>ar $500;
2. Ce dépôt effectué, la carte de présenta-

pas en

cle le fera après lui—si la carte est bien 
rédigée, si l’adresse du candidat est suffi­
sante pour le besoin de la correspondance. 

I. Droits d’entrée.—50c par $500, sur le si celui-ci ne pratique pas une profession
prohibée, s’il est d’un fige convenable, s’il a

Admission des Membres Participants

montant du certificat de participation.
II. Honoraire d'examen médical. ($2.00), effectué le dépôt requis, s'il parle la langue 

Vertiflcat de santé (50c).—A l'avenir ces ho- française et professe la religion catholique, 
Horaires seront payés directement au méde- s’il est doué d'un bon caractère, s’il 
tin examinateur par les candidats et les bonne conduite, une bonne réputation morale

et s’il pratique la sobriété, enfin il s’enquié- 
Ces honoraires ne seront plus versés entre rera de son histoire personnelle et de celle de 

les mains du secrétaire financier, dans les sa famille au point de vue de la santé, 
cercles, ni entrés aux livres du cercle (art.
175.)

a une

membres.

Ces précautions prises, le comité, procé- 
4ant au scrutin secret, décidera par le vote 

III. Taux des honoraires d’enregistrement, affirmatif des deux tiers des membres pré-
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rr °- *—
présents rejettera le cnmlldni ,r bres alors Immédiatement
définitive. Sl le càndldat a Ls 6 Z ** ^ 

le Comité de Régie, le président"2,/” "* '° 

rapport au cercle favorable à 
tlon.

adressera 
au cercle le certificat 

un exemplaire des statuts 
de reçus du nouveau sociétaire 

Le secrétaire-archiviste, 
son accepta- ces pièces, invitera le r 

présenter a l’assemblée 
au procès-ver- pour prononcer

du candidat ** noma et Pronoms recevoir
” candidat, *>“ age, sa profession 

«i dresse.

1
un

sur réception de 
nouveau membre a se 

suivante du cercle 
engagement d'honneur et 

son certificat de participation, 
reçus, etc. Le 

inscrira ou Registre des
gle est eZtol mTsTu'ce^,eCOmlt<:' ^ '""‘î"'0’ ^ ,a profession du membre le

c est là que s’arrêtera dorénavant 
du cercle, en autant qu’il 
contrôle sur l’admission du 

L’aspirant étant ainsi 
mité de Régie et le cercle, 
cblvlste fera

Il est désirable de relever 
bal d’assemblée, son

sonet son livret de
secrétaire-archiviste

sociétaires le No3. Le

nn «Ion dans Ic8 cercles, les articîesTa^S.'Ï 

J->— lio, des statuts.
V. Agrégation par lettre de Sortie (art 

lo secrétaire nr- ^2)—Pour obtenir telle *■■ » ™ «»■ c,»rr„:s:

Médwta L°Tftatl°n *1U Candldnt ljar b’ """'eaux sociétaires. ’ C°““le ks>
défin,t,veirnr::rttaft„t,sodrr;: ^10 °-"

l’action
peut exercer 
candidat.

accepté par le Co-

!i

licat de participation. ----------e-——
Le candidat devra donc 

retard après son L’homme est insatiablese présenter :sans
acceptation par le cercle 

médecin examinateur pour subir l’examen’
..... . rt ’ni Payer l’honoraire requis

™rr, rr-ü.'ss i-r -r
avoir été accepté par le Comité de Régie -Ce n’est „ *
puis le cercle, puis le médecin en chef était Sache ceZd t”'" “iS 0nfl"’ lu ''auras. 
Invite à venir au cercle pour y signer l’enga- heureux Au'!" seros P“s Plus 
gement d’honneur, dernière condition I •> tu n’es o , P U8’ si au bout de trois question de l’admission du memiro dans Trouver e t°D Choix’ "*«•»»-

1 ordre régulier venait donc devant le cercle Trois nus lT11!™1 t0“ nouveau désir,
a deux séances et ce n’était qu’a la 2ème sé- ble se présen! ,,aaSerent’ Et ' ex-pauvre dla-
nnce que le membre était admis défin,ufc
ment. Il devait se présenter à une 3ème vite du peu de h m’ J° m6 8U'8 aperçu b,eu
séance pour recevoir son certificat de parti- million ' qne P°ut donner
clpntion. Dorénavant lorsqu’un candidat aura -Et alors’ 
ité accepté par le Comité de Régie et par le 
cercle, au scrutin secret, il en sera fait rap- second! 
port au Secrétaire général sur la carte de
présentation et le membre sera admis nn i> *
jour même de l’émission de son certificat de repas'^’estton'T 868 Principaux
Participation par le Président Général et le clef. ’ r aPP6t,t avec une fausse

au
Vu pauvre homme 

lequel lui dit: sauve un milliardaire,
1

tes plus folles es-

—Un million!

ans.

un
I

—Et alors.. ” je viells vous en demander un

»

J 11
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I

LA RECONNAISSANCE I'll Crète a été conquise par la Turquie 
en 11 HI!) et a presque toujours été en révolte

Pour faire voir-combien est fragile la re- depuis, 
connaissance de certaines gens, l'inimitable 
Alphonse Karr, racontait, un jour, le trait 
suivant : La plus grande des étoiles fixes paraît être 

, , , Sirius qui est quelquefois aussi chaude que
J a pour voisin de campagne un homme p. soleil et sept fols aussi large, 

qui, dernièrement, fut pris d’une congestion 
cérébrale. Il n'a auprès de lui qu'une vieille 
servante, qui fut saisie de terreur ; appelant 
les voisins par la fenêtre, elle tomba 
meme sans connaissance.

Kn Europe, les meilleures routes sont id­
les de France, les pires celles de Russie et 
d'Espagne.

clle-

l n ouvrier nommé Normand se leva, grim­
pa par une fenêtre dans la maison, ramassa Chicago a décidé d'attendre que sa popu­
los deux corps, rappela la vieille à la vie, latlon ait doublé avant d'accorder 
alla chercher

une nou-
«n autre voisin qu'il jugeait voile licence d’hôtel. 11 y en a déjà 7,353. 

plus expêr'mentê que lui pour soigner le bon- • « »
homme, prit un cheval, courut il la ville et La dernière tournée du violoniste Kubelik 
' i ramomi un médecin par suite de quoi le eu Amérique représente un déplacement de 
malade fut sauve; puis l'ouvrier s'en alla fl 35,000 milles et une recette totale de $250,- 
I ouvrage comme de coutume. Opq

•le dis A mon voisin :
ha ns Normand, vous étiez mort : j'espère 

que vous comptez le récompenser.
Il y a, eu France, exactement 025,000 fonc­

tionnaires. La moyenne du traitement, pour
Oui, certes, me dit-il. et j'ai l'intention ces 025,000 fonctionna s, est de $300. Mul- 

de lui donner dix piastres.
- Vous ferez bien."

tiplions 025,000 par K). Cela donne $187,- 
500,000. Vn joli cli re!

linéiques jours après, renconlraut 
voisin, et ayant d'autre part quelques raisons 
de tenir sa générosité en suspicion, je lui di -,

"Eli bien ! avez-vous vu Normand?
—Non... pas encore... je ne l'ai pas ren- m"lgre ou d’une nutre Personne “devant être 

contré; mais ça ne fait rien, il ne perdra pas îlssuJ°ttle 4 1a condition d’un esclave, 
pour attendre. Je n’ai qu’une parole. J’ai dit i,8trelnt 4 uu service involontaire pour la 
que je lui donnerais deux piastres, c'est coin- vll‘ “ 1,11118 auclmc partie de la province, 
me s’il les avait dans sa poche.”

Il se passa quelque temps, et un matin je Les jeunes mariées savent-elles que c’est fl 
renouvelai ma question : l’une des plus jolies reines de France, qu’el-

Nous avez vu Normand? les doivent la virginale blancheur de leur
—Normand?... Ah! oui... Normand? je robe nuptiale? La première robe de mariage 

lui engraisse uu lapin,

mon

Dans Ontario, il y a une loi qui défend 
d'accorder un permis pour l’importation d'un

ou

savez, de cette blanche fut en effet portée par Marie Stuart 
grosse espèce que j’ai; il m’en dira des non- en 1558, lorsqu'elle épousa François II, et 
voiles. Oh ! je ne suis pas de ceux qui ou- ce n'est qu it la fin du dix-septième siècle que 
blient un service. l'usage s'en généralisa.

Eh bien ! dis-je fl mou homme quinze 
jours après, et votre fameux lapin?

—Mon lapin ! je l'ai mangé hier; il était 
excellent.”

Vous

il existe fl la Préfecture de police de Pa­
ris un intéressant service qui s’occupe des 
recherches dans l’intérêt des familles. Il ne 
fonctionne que sur la demande formelle de 
la famille des individus dont on n signalé la 
disparition. On dénombre environ tous les 

T , , , 18,000 personnes qui ont subitement quit-
Lo miel est un bon substitut iiour l’huile de té leur domicile sans donner d’explication et 

foie de morue.

•------
PETITE ENCYCLOPEDIE

ans

dont on a perdu la trace. I
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elle fait leur vrai bonheur 
j'ajouterai sur la terre.” Et 

lue, semblable a rEclIw.
prononce par il. l'abbé J,U. Ro„, a e"e est la fille, votre Alliance qui 

l tgllsc St-Jcan-Haptiste de Sher- '°8 ,nt^r6ts
brookc-Ent, le dimanche 10 

août 1908.

«lotit 
sert si bien

personnels, sert aussi d’une 
uiere admirable, les intérêts 
race et les Intérêts plus sacrés 
lui-même.

•'ieirnon

imi-
sacrés de notre 
encore de Dieu

Omîtes unanimes, «impatientes 11 1,10 sera futile de le 
raternitatis amatores, ut benedie- l,aut 6 oes de,,x questions : 
onern hœredltate possidentis.” lo Qu'est-ce que l’Alliance Nationale
Qu il y ait entre vous tous une sociéte dfi bienfaisance 

parfaite union de sentiments, une "° Qlwls s<Jllt SPS avantages »
bon e compatissante, une amitié de tu’une société de .... . du
frères, une ,-barite Indulgente afin ”'v"re ,1(‘ '» 'être? f
de m-evoir l'héritage de la béné«llc. Messieurs, avant de résoudre cette „„,.N 
ton de Dieu ire E. de St-Pierre f’ 11 f"ut * rappeier ce qu'est ou ' 
m- 8- l’homme qui travaille. '

or en répon-

<om-
patriotique y

.

Entre le riche et le 
les membres de i’AI- qui vit du-Monseigneur. Messieurs 

liance Nationali
pauvre, entre l'homme 

ses pères ou du 
808 Propres labeurs, et celui

JS,""*' ■««• «•<»■« .u» ~J....f.....

— «■ram irs=rs^rs:i=sir=
Z ZZX2ZiS -S ;«10 l’Alliance Natio- !*>H bra8- Cos hommes portent un d°

Oui, mes frères, de ces jour,l'hul. honoré et digne de l'être 
appartenant à votre Al- '«"Utile l’a arraché, comme tant d’autres 

l’Esprit- outrages des sociétés païennes.
* II, t‘st lM,n> tuossleurs, Je rappeler

'barlté fraternelle. Et dans que, but fl ëhdtnneEh^î

zzsxzisr "r"”«le ni, , héritages, les bénédictions Païenne,
Salidé VT ! temP8 Pt P°"r ''éternité, travail de 
sainte et feronde association !
éminemment chrétienne, 
nale !

!patrimoine de
fruit assuré demes chers frères,

! ;
;;i

ment pratiquées, 
I'expression la 
vraie

«Jllf
«lo l'oeuvre 

nale du Canada, 
vingt mille hommes 
liance, nous

nom. a ti­
en r le-

Pouvons dire 
Saint l’a dit <l«>s lidèles 
n’ont tous qu’un 
«ont unis et forment 
Pour se prêter les

auxcomme
:de Jérusalem : “ Hg 

cœur et qu’une aine, ces sou­
ci «II-uno

toute
de longs

civilisation 
l’homme qui

association «lu mépris '''***
éminemment natio- m; «pi, u'avai! V"

- ombrasse dans .«rtait m,” * ^ 

matériels, moraux toutes les hontes 
ses membres, le

d’une 
l’ouvrier, l’artisan,

I

Je dis, bienfaisante, 
sa sollicitude les intérêts 
et religieux «le tous 
et l’Ame, le présent 
puisqu’elle réalise A la
Z,esdexm!oUT Pr6CM 0,1 mo"de dpI'"is 19 

«.clés. Nationale, eu conservant notre belle
langue, nos coutumes et notre fol.

Aussi, messieurs, je dirai

et s’il n’en 
les, du moins, il en avait

nu-

corps
et l’avenir. Chrétienne, 

lettre le grand

Ecoutez sur ce sujet ce 
sages, des philosophes, des 

Pro- appelle encore
«lue disaient des

orateurs qU'on

«««.».«,
ne s élèvera A la

Il il’ouvrier
gesse a connaissance de la vraie sa-

jamais, Aristote”^, est'la T '? tm 
sonnlflcation de la' raZ, P'U8 hnUtC

I
o qu’un philosophe a dit de la religion 2 
bolique: “Elle semble ne s’occuper que du 

bonheur A venir de ses enfants, et cependant
per-

humaine, Aristote

I

1
I i
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parlant du travail des champs, a dit ces toute sa plénitude la sentence divine. 11 entre 
mots barbares : “ Ceux qui s’y livrent ont d’une manière active, et eu quelque sorte 
une existence dégradée, où la vertu n’a au- physique dans la grande expiation de Jésus- 
cune part, et s'ils vivent libres, c’est que l’é- Christ et par le travail, il devient avec lui. 
tat n'est pas assez riche pour les remplacer rédempteur, sauveur de l’humanité, 
par des esclaves, ou assez fort pour les ré­
duire ft cette condition.” Voilà ce que pen- clartés de la foi ; vous voilà tous, tels que 
saient de l’ouvrier, de l’artisan, du cultiva- l’Evangile, tels que l’Eglise vous fait. J’a 
teur, en un mot de quiconque travaillait pour vais donc raison de dire, il y a noblesse et 
gagner sa vie, les plus grandes lumières du sainteté. •
paganisme.

Ces paroles vous étonnent, messieurs, elles 
vous indignent n’est-ce pas? Et cependant, 
c’est le langage de la sagesse humaine dans 
ses plus nobles représentants.

O sagesse humaine convaincue de folie, 
s'écriait saint Paul, sagesse menteuse, tu nous 
redirais encore les mêmes blasphèmes, si 
Jésus-Christ la sagesse éternelle, n’était venu 
te régénérer en te communiquant ses divines 
lumières!

Voilà l’ouvrier, messieurs, le voilà aux

De ces hauteurs, descendons dans la 
tique. Hélas! le spectacle sera moins beau, 
mais il n’en est pas moins instructif.

En effet, placé entre le riche et le pauvre, 
l’ouvrier n’est ni l'un ni l'autre, mais il y a 
danger pour lui de participer aux faiblesses 
et aux grandeurs de ces deux états. Il n’est 
pas pauvre, car il ne demande rien à per­
sonne, et il rougirait de devoir à d’autres 
qu’à lui-méme, le pain qui le nourrit. Il n’est 
pas riche, car il n'a ni terre, ni or; et ce­
pendant il tient de la Providence un fonds 
qui est le meilleur de tous, le travail ; et quel­
quefois il sait donner à son intelligence uni- 
activité, à ses bras, une énergie telles, qu'il 
parvient facilement au bien-être et à l'ai­
sance, seule fortune désirable. Il y parvien­
drait toujours si la santé, la prévoyance, l’é­
conomie et la raison étaient les compagnes 
fidèles de ses rudes labeurs. Mais cela est 
rare, cela est difficile. La santé ! quoi do 
plus fragile ! mille accidents la menacent. Le 
travail et la sobriété la conservent, mais elle 
déjoue parfois toutes nos sollicitudes. Et 
d'ailleurs comment éviter cette maladie qui 
apparaît à l’horizon de nos ans, inévitable 
comme la mort elle-même, dont elle est l’a- 
vnnt-courière. J’ai nommé la vieillesse... L’é­
conomie! oh! elle serait sage, mais combien 
difficile lorsque le salaire de chaque jour est 
à peine suffisant pour faire face au nécessai­
re. Et que faire de ses épargnes? A qui les 
confier? Pourra-t-on jamais en jouir? La pré­
voyance ! oh ! quelle est douloureuse pour qui 
n’a que des malheurs à prévoir : la cessation 
du travail, la misère. La misère! objet d'une 

Aussi le Seigneur Dieu, ayant créé Adam, indicible terreur ; la misère d’autant plus 
le plaça dans un jardin de délices pour qu’il horrible qu'on a lutté longtemps, pour la 
le cultivât. C'était une douce satisfaction combattre et qu’on en connaît mieux lescon- 
donnée aux instincts de notre nature. Ce fut, séquences. De là le découragement, le dégoût 
hélas! bientôt au châtiment. “Tu mangeras de la vie, une faiblesse morale qui livre l'ou 
ton pain à la sueur de ton front.” Et voilà vrter au premier occupant ou le jette entre 
précisément ce qui rend la condition de l’ou- les bras du socialisme sectaire. Ah ! 
vrier vraiment sainte, c’est qu'il réalise dans doute elle conseille, elle loue, elle admire la

pra

Aujourd’hui mes frères grâce à l'évangile, 
les choses sont bien changées, car le fils de 
Dieu fait homme, Jésus-Christ a voulu lui- 
même porter le nom d’ouvrier. H l’a mérité 
ce beau nom en mangeant son pain, pendant 
30 ans, à la sueur de son front ; et ainsi, il 
a relevé, ennobli, sumaturalisé le travail des 
mains. Il a rendu à l’ouvrier sa véritable 
place, et cette place, messieurs, elle est no­
ble, elle est sainte«Oui, noble ; car l'ouvrier 
est utile; il sert l'humanité en satisfaisant 
à ses besoins et à ses légitimes plaisirs ; il 
réalise et il étend chaque jour, la domination 
que Dieu a donné à l’homme sur la matière ; 
il trouve dans la découverte du beau et du 
vrai les satisfactions de l’intelligence et dans 
un juste salaire, une indépendance, une li­
berté, les joies du cœur, dont l’écriture a 
vanté la douceur par ses paroles : “ Plus sua­
ve que le rayon de miel, le pain gagné par 
le travail.” “ Qu’il est doux le sommeil au 
soir d’une journée laborieuse”! “Celui-là 
seul est un homme qui sait se suffire à lui- 
même et qui travaille, car l’homme est fait 
pour travailler, comme l'oiseau pour voler.”

sans
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pratique, J'en appelle ,1 votre expérience Z une Z T 8'Mt ““'«P»*’ Avec
raison n'est-ePe pas souvent impuZnte? aL T ™'0* elle a tou-
Hé quoi ! malgré l’éducation qui la développe co n7o4 ,KIU'ni;tir 11 808 m"mbres, sinon le 
malgré la foi qui l'élève, malgré la eonsciem r “m '6 Décessa,re en cas de ma-
ce qu'elle éclaire, tous les jours, en présence l 'nt namT LR P°,X ct Vim™ ré-
<le devoirs faciles, nous voyons des hommes V0S membres-
Instruits, vivant des jouissances 
devenir lilches et faibles 
et nous

Aussi

r,ment mparfaite, entouré assez souvent de reisTs Uée à 808 cbets natu-
mauvals conseils, nous voudrions que l’ou- et nrosnér <>,U08 ** '°8 pr6tres' elle grandira 
vrier restât toujours vertueux, c'est-àX Pr°8pérera' 
qu II s élevât jusqu’à l’héroïsme, 
les seules forces de sa raison?

Ah ! messieurs, soyons plus justes, 
plus francs, et

nullement

Quels sont les avantages de l’Alliance? 
four nous, messieurs de l’Alliance 

uale, au point de 
soyons tre société est 

avouons qu’il faut à l’ouvrier 
pour soutenir son courage, d’abord la certi­
tude que s’il est laborieux et économe, la 
maladie ne sera pas pour lui la misère II 
lui faut ensuite une société qui lui offre, dans 
des relations agréables, la 
sages conseils, le bon

et cela, par
Natio-

purement matériel, vo- 
comme on dit dans le monde

crmnTT nffalre- En effet’ au prix d’un sa-' 
éger qui passe Inaperçu, vous êtes 

assurés, non pas contre les maladies, hélas- 
qui peut les éviter! mais vous êtes assurés

conversation, les r ou vrie/dans'* les* m™* Tandls que 
exemple et un appui 1 dL «"dirions ordinaires, c’est-

en argent en cas d’adversité et de maladie instant a8S,,rance- volt disparaître

sbM„-s. et après avoir rendus aux ouvriers arriver à grands pat Sï™ m 7 *
1 honneur et la liberté, elle leur offrit un en- faim et la misère Z ™ h “ Wde’,n
saignement des pens fraternels, une garan- quoique malades, Pe7v7nt doTne? ^ 

outre 1 avenir, dans ces associations fa- Jour de la santé, à leurs 
mouses du moyen-âge, qui, sous les noms de qu’ils leur ont 
corporations, confréries, etc., furent 
ceux qui en firent partie, des écoles 
sionnelles et religieuses dont tous les 
bres étaient solidaires pour conjurer

vue

une

en un

comme au 
enfants, le pain

gagné d’avance. Chez eux an 
pour milieu de leur famille, Ils reçoivent la visite 

profes- du médecin, les soins affectueux 
mem- confrères et de leurs amis. de leurs

. , les dan­
gers de 1 avenir: In vieillesse et la maladie.

Vous l’avez compris aussi, 
l’Alliance Nationale, et 
conséquence. En homme intelligents 
ment catholiques vous 
de lutter ensemble

Et remarquons-le bien, 
llance, il n’est pas, il ne peut pas être uues 

membres de tien, ici, d’aumônes! Non, non car ces 1 
vous avez agi en cours, vous les avez achetés, vous les am 

et \ rai- pajes ; ils vous appartiennent ne *. . 'avez eu la bonne idée droit; et cepend “ la 

en organisant sur des ba- fidèle, si 
ses sures, votre belle Alliance où notre lau- jamais 
sue est parlée, où nos

messieurs de l’Al-

santé vous est 
de ne 
ce tri-

' ous avez le bonheur 
prélever sur l’association 

la maladie, votremœurs, nos coutumes but de 
usages, pour lesquels nos ancêtres ont vient alors 

taut lutté,—sont respectés, protégés 
honneur.

et nos concours de- 
action bonne et charitable en­

vers des confrères moins heureux
Votre société s’engage lo De fournir à ses «JlL h d°nC. 'a,VOU8 ,c voyez' «ne excellente 

membres l'occasion de s’aider mutuellement, S°re’ 6t Ws
-o De leur accorder, en temps de maladie, 
des secours pécuniaires, 3o. En 
de soutenir l«urs familles 
allocation et 4o. De leur aider 
droits dans le chemin du bien.

Sous la féconde Influence de

une
et en

que vous.

avantageuse. 
Peuples marchands ont-ils depuis 

longtemps des sociétés. Mais privées du feu 
sacré de la charité, elles ne sont guère, que 
des compagnies d'assurance où tout se résu­
me dans le rapport d’un trésorier qui cons­
tate, chaque mois, les profits et les pertes. 
Mais ce n’est pas assez pour le Canadien-

cas de mort
par une généreuse 

a demeurer

notre sainte

i
----s

M
M
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Français catholique. Avec 
pansif, il lui faut de la sympathie, des 
ports sociaux. C'est ce qui

son caractère ex­ il lui faut l'Alliance qui est, ù tous les de- 
rap- grés, le moyen le plus sûr, le plus puissant, 

pour accomplir de grandes œuvres ; car dans 
l'ordre matériel comme dans l'ordre moral, 

1 de l,arents. L association lui va donc l'homme en face de la nature et de ses forces 
A merveille puisqu’elle l’arrache au plus d'une part; et de l’autre, en face de l’immen- 
ïrand de ses ennemis: “l’isolement”. Eu lui se multitude de scs semblables, l'homme,dis- 
donnant des confrères, elle lui assure des re- je, se sent trop faible et trop petit pour “ar- 
atlons utiles, 1 amitié, l’estime, un Intérêt, river seul "à quoi que ce soit de consldéra- 

une joie dans la vie; ces liens volontaires Me. Il jette donc les yeux autour de lui 11 
deviennent chaque jour plus étroits, il s’éta- cherche des compagnons, des hommes 
" t Bientôt entre les associés une fraternité blables ft lui, afin de partager l 

qui les retient. Chacun sait qu’il n’est plus sol,cis de la vie et d'en recevoir 
seul sur la terre, qu’il y a d’autres hommes ment et bons conseils, 
intéressés ft la régularité de sa conduite, Mos frères, je ne suis pas ici pour critiquer 
qu’il a un nom ft soutenir, une réputation ft lcs choses existantes; mais 
conserver, des devoirs sociaux il remplir ; et ubl'e et comme prêtre, j’ai le droit et le de 
de Ift, le courage au travail, l’amour de l’or- volr d’observer ce qui se passe autour de 
dre, le dévouement, la dignité, le respect de raoi> et de communiquer, il mes compatriotes, 
soi-même et des autres, et ce je ne sais quoi ,c frl,lt de mes observations. Or, je vous dirai 
qu’on appelle l’honneur, sentiment tout lin- °" toute franchise : Encouragez 
main, mais bien beau quand il est vrai.

nous explique 
pourquoi il recherche tant les réunions d’a-

sem- 
avec eux les 

encournge-

comrne li oimm-

vos propres
sociétés cauftilicnues-frnnçaises catholiques.

Aussi nous l'avions vu jusqu’alors, dissipé, clles contribueront il maintenir et ft 
imprévoyant; aujourd’hui il est sage, éco- fnire respecter nos coutumes, notre langue et 
nome, et il porte avec confiance ses regards 110,10 foi ’ 11 mc semble que vous ne devriez 
vers l’avenir, car il a trouvé dans l’associa- "i*8 ellt'ourager des sociétés, composées 
tion, la mutualité qui protège et la solidarité ** ll0mmps qui n'ont ni notre langue, ni 
qui moralise. coutumes, et quelquefois, ni même no*re re-

De plus le bienfait de ces admirables ko- ilgî“n’ et qui’ bicn souvent, nous détestent de 
ciétés n’est pas stérile. Il s’étend il se mul t0Ut eUr CU!Ur' Dans 1,1 société de tels hom- 
•iplie, il réagit dans les familles et, par elles Î‘‘CS V0US “’“PPrendrez qu'il rougir des vô- 
sur l'Eglise, sur l'humanité toute entière’ T’, l?‘r° lnngue ct !**■«» de
L’humanité, en effet, de quoi se forme-t-elle’ » °U' ' °llS li,lln'z meme Par rougir de
Ile nations. Les nations? de familles Et les "°1" <|ue vo,,s trouverez trop français.
familles? Mes frères, vous en êtes, ou vous rotTi: ^ ^ C°mP,6te' L’expfrlen«'

bientôt, les chefs vénérés et les 
dèles. J’avais donc raison de 
les conséquences de Votre Alliance et eu gé­
néral, des sociétés de bienfaisance, le bonheur 
de l’humanité et de notre

nus

votre

en serez mo- Que faire comme conclusion pratique de 
tout ce que je viens de dire?compter parmi

i
Messieurs de l'Alliance, vous devez aimer 

votre société. Vous devez la faire aimer en 
ranimant votre zèle et l’amour de votre état, 

vous conduisant toujours d’une manière 
édifiante et en vous intéressant ft 
Vous devez bien

race.
Aussi je ne m’étonne pas que l'Eglise ap­

pelle ses vœux sur ces sociétés et qu'elles 
les bénisse. Elle y voit, non seulement, la 
gloire de Dieu, le salut des ilmes, mais 
le bonheur de notre

iicil
f

sou succès.
vous renseigner sur ses 

avantages, et, par une propagande zélée, fai-
T .__ _ „ „ re participer aux bienfaits qu’elle1 ’. me* fn res’ je me Permettrai une dl- autant de compatriotes 

giession. Tout le peuple a ses usages, ses as- Puis qu’il y ait entre 
pirations, sa langue et sa foi. Le peuple Caua- 
dien-Frnuçnls ne fait

aussi
race. ù

procure, 
que vous le pourrez.

if

vous tous, une parfaite, 
union de sentiments, une bonté compatlssan- 

, . , . , pas excep«ou ft cette te, une amitié de frères, une charité inrtnl
• A“ eo“ ra,ro’ 11 tlellt Peut-être plus que gente, afin de recevoir l’héritage de H bém ’ 

les autres, ft ses coutumes, ft sa langue et ft diction de Dieu. Grâce que e vous souhïito
TtfZoï Zf VZ 9".e C6tte têDaclté 8olt "e ‘"Ut mon «r, avec la bénêdicUoÏ de 

ficace, il faut 1 union, il faut l’association, Monseigneur.

Ct
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SI les ouvriers épargnaient

F-adLAg,es,aturedeœ?arVZ' P»r
enl893^Xrireb%QUébeC

7 Place d’Armi

les sommesPÜBLIH pas

,^:TrbreS' 8Urt0Ut ** officers de 
se * bUreai|x de Perception, doivent
t s s l'e",,'0lT""-t amendements adop- 

*""*« W .h. Conseil

l

R- P. Boîte 2172
Tél. Bell 2255.

* * *
MONTREAL, NOVEMBRE Vous avez tin prendre 

rf'té tin B.E. relative,......
liât actuellement 
Inté combien

1908 connaissance de Var­
an concours qui 

. —i avez cons-
ses «...... : les récomjien-

• ffirtts. I ourquol ne ferlez-vous lias un 
"Tort pour e„ remporter quelques-unes»

ÇA ET LA son plein. Vous

Votre cercle est-il

«le ses confrères™11816 “ * <WI"' ,e bk‘n£'tr<‘ L'assurance sur la vie est 

, , , transaction légitime, c'est
La religion iq„„, 8 ll",",S(‘ >1 tout bon

sont les trois'..r.,,,, " ,’11 ** "'"‘"alité f»"dlle véritablement 
malne " ‘ am 8 de ,a ''ace lm- des êtres qui lui

toujours stationnaire?

non seulement
un devoir qui 

citoyen, A tout père de 
soucieux de l’avenir

sont vhers.

-U.,,*, s„ hZVzjs, zzr
.............- - -- ■*« —i « «ts, rzn

! fort'fl"r ,os éléments qui constituent 
homogénéité comme race.

Etes-vous fier d'étre 
ainsi, vous devriez 
naître la mutualité.

nos so- 
ont un 
réunir 
notre f if

L'homme qui possède un livret de banuue

'XZ Ct UU <Vr,,fl('llt d'assurance ' t iielle est rarement Les Canr.dlens-Françals ont le devoir de

„,.....................

seïMaarSït#
saut rem,,art pour préserver 
traditions <le

niu-
sans emploi. s'affilier il

! :L'égoïsme ce

notre foi et lesCelui qui nos ancêtres.

■

ne veut pas assurer 
«levralt pas avoir l'ambition 
foyer et d’avoir femme

sa vie ne 
de se créer un

enfants. iv U’est pas le crayon qui va manquer- Il 
. toujours de la mine de plomb en aboi, 
«lance mais le cèdre rouge dont on l’euvelop- 

't d,Trn,t de Plus en plus de la Floride 
<>n ne sen était pus préoccupé Jusau'iel-
«édrèsrt F mUUrnlt t0Uj0Urs de

« rayons dan, UUC Kran,|e Quantité de
crayons dans un seul de ces arbres'oui
R»ent jusqu-A 80 Pieds de haut! Ma?
cede prendre des cèdres, 
épuisés; et si l’on

Profitez des longues 
un moyen d'attirer 
resser et de faire

soirées 
vos membres, de les inté- 

connaître notre société.

pour trouver

î i
Le premier et 

«'est de faire principal but de l'épargne 
une provision pour les n> „, 

vais Jours; ceux qui sont marqués par la m 
«une ou la mort. Or ce but, que„e autre ins­

titution e réalise-t-il mieux que ,a société de arbre
mutuel, puisque le but cherché

«tre atteint le lendemain de

.

s, A for- 
°n les a peu a peu ■i,

ne découvre
secours

votre admission? i
;

I
1 ,



Médecin
Examinateur

DÉCIDEADMISSION S3 tf£s
D»te i„Cercle ou B. P.

No 2.» 11-7 01
24- 12 99
25- 9-94

, 11-7-91
i au La<- 1-10-to 
I No22G| 

Richelieu No 102 10 5-07
Riysl No 2 7 20-12-07
Ht . terre No 8 26-3 95
Rich-lieu No 102 21-6-99
St-Luthbert*o59 7-12*.H
Pierre?,Ile No 80 17-12 00
Besuharnols No 3 30 7 93
Ht-Caeim r No 82 22-6-96
Si-Ouillaume No 50 26-3 01
Beauharaoii No 3 16-5-93
St-André No 14 6-8 93

St-Rémi No KM! 
bt-lgnaoe No 33 

mbre dé ta hé

No NOM

Al jrt Durant 
799 Alexandre Benoit

Sm kflssr*
802 Henri Gonneville

803 Jo«étihat Du beau 
80» Rémi Pépin 
805 Spencer Soott

Amé ée Barbe 
80 Auguete R fi berge 

Joseph 1) an eau
809 Oecar Leduc
810 Ueorge Urandbole
811 Michel Lambert
812 Pierre Legault
813 Le Lajoie dit Qérin

806

808

19 Fièvre Typhoïde 
32 Péri hépatite 

Tuberculose i-ulm.

J H Osrceau 
L J T uu tau 
T. Cyplhot 
Nap Lambert 
J E Colin

E C Garniwau 
J B Prince 
F. .îeannotte 

t. Campeau 
O Déaorcy 
P E (lélinas 
A T Coté 
PDolbec 
S I.amoureux 
AT Co*é 
A Charbonneau

41
34
27 ( Noyé

22 Péritonite 
30 Tuber 
36 Par

vloee pulm. 
reie générale3»> Paralye 

18 Phtisie pulm
42 Tuberculose pulm
43 Noyé
41 Pieu ésie 

7 Congestion pulm 
62 Accident 
6K Hémorrhagie oéréb 
43 Mort subite

générale
E
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Nouveaux bureaux de perception CI. St-Edouard, No 120—A W. Desjardins. 
<1 l’occasion de la mort de sou père.

Cl. St-Louls <3> Terrebonne, No 20.—A O. 
Limoges, à l’occasion de la mort de 
fant et il Jos. Cusson il l’occasion de lu 
mort de sa mère.

B. P. St-Romain, No 270.—Institué il St- 
Romain, comté de Compton, le 15 septembre 
1908, par M. Chs. Duquette, I. C., et organisé 
par J. L. Langlois. Comité de Surveillance:
MM. Edouard Bureau, président et Joséphat 
Rousseau et Théophile Roy ; Percep., M. Ed.
Campagna ; Médecin-ex., J. A. Samson.

B. P. Ste-Madeleine, No 271__Institué il
Ste-Madeleine, comté de St-Hyacinthe, par M.
G. H. Vaillancourt, H. P. P. (i„ et organisé 
par ce dernier. Comité de Surveillance: MM. 1-® Président Général a nommé le confrère 
J. O. Dansereau, prés., et Nap. Frappier et J. dont le nom suit sou substitut auprès de sou 
O. Jodoin; Percept., Alb J. Belisle; Médecin- «’rcle, savoir: A. F vreau, cl. Jeanne d'Ar, 
ex-, Dr Cartier. No 53.

B. P. Lacolle, No 272—Institué à Lacolle, 
comté de St-Jean, le 20 septembre 1008, par 
M. J. L. Leprohon, M. D., et organisé par ce 
dernier. Comité de Surveillance: MM. W.
Landry, prés., E. Courcelle et Jules Girard;
Percep., E. Courcelle; Md.-ex., I). Paquettè 
et D. Gaudreau.

son eu-

-----e----- -
Nominations

SUBSTITUTS

MEDECINS-KXA M1NATEUBS

Le choix des médecins ci-après nommés a 
été ratifié par le Bureau Exécutif:

MM. A. P. Cartier, B. P. Ste-Madeleine, No 
271: J. A. Samson, B. P. St-Romain, No 270; 
Alcide Fortin, cl. St-Auguste, No 117; Chs 
Tétrault, ci. Contrecœur, No 37.

——#-----------------

Cercle suspendu
Condoléances

Les cercles et bureaux de perception sui­
vants ont voté des condoléances 
nés ci-après mentionnées:

Cercle St-Louis de Terrebonne, No 2d._A
son président, M. J. A. I noges, il l'occasion 
<le la mort de son enf.r 

Cl. St-Barthélémy, No 72—A Philias Ca­
ron, et J. A. Barrette, il l'occasion du décès 
de leurs épouses.

Cercle St-Félicien, No 285, suspendu le 1er 
novembre, pour défaut de transmission des 
rapport et remise de septembre.

-—e-----
Cercle réintégré

aux person-

Cercle Contrecœur, No 37, réintégré le 15 
octobre 1908.Frontenac, No 172.—A M. J. A. Lamarche, 

jr., il ] occasion de la mort dv son épouse 
Cl. Marieville, No 132.—A Alex. Barré", il 

1 occasion de la mort de sa m»re 
Cl. St-Paul, No 30.—A la famille Albert 

Galipeaii, à l’occasion de la

——»---------

Demandes d’emploi

, ............ mort de ce
dernier ; ft, M. Grégoire Machnhé, A l'occasion 
de la mort de son épouse.

M. C. V. Gauthier, 800 Dorchester Est, et 
Joseph Gauthier, même adresse, demande à 
être employé pour ouvrage général.

NECHOLOOIE

A
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Etat Financier
30 Septembre 1908 

CAISSE DE DOTATION

RECETTES
te? r 31 Août 1908 . .
J rodult des contributions . .

debovbses

iui‘ Organisation 
‘ Fournitures .
“ Propagande . . ' ' ' ’ '
" Entretien du bureau •'

Loyer . .
Eclairage . ..................
Réparations .....................

Ployés. .
Revision 
Divers .

Inspection .
“ FriV,s investigation

lions,
“ Revue .
“ Frais d'assemhléw,..

074.411 
<>2.00 

000 00

lôfj.00
14.81■ ¥823.310.74 

13,017.30 
1,320.00

1.52

47.02
SO.Oü¥837,057.00

et em-
deboubses

701.15
50.40
01.80

410.50

P"1, Wnefloiairos et héritiers de fe„-
EéiixVaDubeai: : •

Paul Ladouceur
Rémi Pépin . .....................
Divers . ........................
CMbuttonsrU!V' C% dt'8WU-

balance au 30 Septembre 1908

examens .

1,000.00
1,000.00
1,000.00

500.00
11.00

réclama-
38.75

030.85
838.35‘«lent dépôtsprêts . 

" Divers .050.87
833,495.22 25.00

73.08

¥837,657.09 

DES .MALADES
5.270.47CAISSE CENTRALE

RECETTES
resume

Dotation . 
ç. des Malades 
«l’Epargne .

Relance Caisse de

Reserve

■ ¥833,405.22 
27,543.91 
49,111.29

111045042
881.95

27,820.35 
1.134.17 

43.00
8.00 Caisse-Générale soutirée .

29,011.52
909,268.47DEBOURSES

placement desPar Indemnités .
Réserve .
Caisse Générale, 

tributlous . 
balance au 30 Sept, iook

fonds
1,303.40 Fabriques

17.50 Municipalités Scolaires * 36,000.00
Municipalités. . ’ ’ 46,304.51

50.71 Prêts hypothécaires ’ 30,500.00
_27^301 Dt0utnsw,OcrrnemCnt 7G3,21!,n!l

29,011.52 Cercle . .

des con-

10,000.00
60.00Eu Banques : Ilochelngu,' IWin 

claie et Nationale 
mains . • •

CAISSE generale 

Recettes

' '2°. des contributions 
Rétribution .
Revue ...

" Droits d’entrée 
Revision et imitation 
fournitures

" Intérêts . .....................
Assurance garantie officiers 

Cercles et B. p.
Dépôts re-prêts 

" Divers . . .

17.728.10
335.08

707.5s
254.00
12.00

148.00
12.50
07.24

910.207.34t;mi^oüvertSU,'PlUS ‘cnises 
aoa lomertes par les
mensuels, etc. rapports

998.87

Montréal, 30 Septembre 

En foi de quoi

L. J. D.

3.78
1908.

8.80 nous avons signés.
90.00
85.48 Papineau, s. g.,

A. St-Cvr, T. G.1,389.38
2.999.14

881.95

balance
balance

au 31 août 1908 
au 30 Sept. 1908 . Certifié correct,

O. Bourdon,

•L A. Mignault,5,270.47
Auditeur».

.
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AVIS DIV. RS AUX MEMBRES CARTES DE CERCLES
Lorsque le cercle porte le même nom que la ville 

ou paroisse ou il est établi, le nom de ces dernières 
n’est pas répété. Il en est ainsi pour les officiers. 
S’ils ne demeurent pas en dehors de la paroisse où 
le cercle a sou siège, nous ne mentionnons pas

A. Les Contributions de la Caisse de Dota- l’adresse.
tlon (180) et de la Caisse des Malades (181) Abréviations. — Cl. signifie Cercle ; Sb.P.G., 
et la cotisation pour frais (182) doivent être Substitut du P.G. ; S.A., Sec.-Archiviste ; S.F., 
payées : Sec.-Financier ; Md.£., médecin èxaminateur.

lo Avant le premier jour du mois pour le­
quel elles sont dues (190).

2o A l’assemblée du cercle.
3o Intégralement, c’est-il-dire verser tout 

ce qui est dû.
B. La rétribution (50 cts) payable avant le 

premier janvier et avant le premier juillet, 
chaque année (182).

VERSEMK.NTS PERIODIQl’ES

s 1- I L. ST-JC8FI K, » ontréal : Sb P O ,P X. LeSnr. «ni 
D^aln ' t*r6e-' Alex. Prud Homme ; 16, Shermooke O., 

Md. K. O. K. Larin «B3 u-Deuis,a., u Bouru^n. SOI Veraail- 
“■I O- K- Llapli 321 Seigneur» Réunit na, 2e e' 4e luu- 

° tare p tn., emi»-"'* rl'.s n ,)o»epb 
No 2 - CL. MONT ROYAL, Montréal : S A , K. A. Grisé, 246 

Workman ; » F.. Herm. Mone te. 192 Duvernay Réunion», 1er 
ei Je vendredi», 45 VInet, Star» p ni.

No l-OL, BBAUBABNOln : 8. A., Joe. *urtler ; S. F., An­
cré Leduc. Réunion 2e et 4e lundis, 8 tare p.m , Balle Vaobm.. 

Ao 4 IL DORVAL : H. A , Emery Quésnel H.F., J.B. Le- 
uierlea Réunion», 1er er Se mardi». 7.30 tare p.m.,uni:

Salle Tardif.DELXI DE GRACE
,**o ^ "L. VILLE MARIE. Montre» : 8. A Edouard Ba

role t, 2336 St-Jacques , S. F, J. A. Blanchard, 975 Sle-Jacque» 
Kéu doua. 2r f 4e na»du 8 tare p m., <i»llf Baby, 98 rue Fulford.

versements, pendant deux mois, depuis la bai ke-iüuk mo» »*% : unapeum.K ▼.
fitidp |,iiii- pplin'iinqi qqiiq ki'iiTUGtwii' il iuip F Adam, Cha-' Hou. ; ■ i l' o J Nap. Perrault 857 Ond^auemu detsttr'art imltX a.

1-aplerre, 410 Plessis. Ruinions, Se et 4e n e^oredls 8 tare p u. 
halle St-Vinoeut, de Paul.

Un membre peut retarder d'effectuer ses

INDEMNITE DES RETARDATAIRES No Î-CL 'TE ANNE OB BELLE V» E : S A L. J. Bol- 
«eau H V et T. M. C. Bezuer. Beu iloui, 3e mercredi, 7 p.m. 
ealfo J 8 Vallée.Un membre qui bénéficie du délai de grûce 

doit payer û la caisse générale de son cercle a
une indemnité de 10 cts par $1.000 de dota- «<■ i-udi». 8b. p.m., «ailenioime, 784ste-Catherin* Est. 
tion sur le chiffre de son certificat, pour cha- 1,0 11 ci. stk obnfvifv*, o. j»oq. - «nier : s i., a; 
que mois ou fraction de mois de retard dans 2*® Jdu“^'<&Tei^iïï2ïï!!i. RtuLlnu,'<*erDle' 
ses paiements (191a). Les cercles, et encore *„ i«- CL. ST-chablk-, m,natal : chapelain, Re«. A. 
moins leurs officiers, ne peuvent libérer un o. Rohtiiard sb.P.o., i»id. F rtier, 146 centre ; Pr*». f. x. a 
membre ,1e l’obligation ,1e payer cette iudem- SfMiffi'a.'K.V. ïn^ffSSSÎ’ïïïfiîï 
nité. le et 1»* mercredis. 8 tar» p.m., salle Quintal, coin t entre et Char-

No il.—CL. NOTRE PAMK Montreal : S A B P e- 
B. Cartier. 304 Carré C'babollhu Réunions, 4e mardi 
p.m., 100 rue St-Maurice.

Séme'moffcontre tout memhn^mïVm'eli'èé LLZ'SiïiSoéme mois, COUtie tout inemlne qui a négligé ,e et 4e leudl' 8 hre p. m , Halle Union Hl-Jeeeph St Henri, 1883
pendant deux mois de solder ses redevances «more-oime o.
(310 et 375).

T . Dr O. 
, 8 heure.SUSPENSION. i

:
SNo 1»-CL -T.JACQUE8. Montréal : 8. A., Raoul La- 

R'se, 187 St Tiubert ; S.F 1 B. Lafontaine, 187 ot-Hubert. 
Réunion, a.-cuter samedi, 3 b. p.m . au Vo 30 Ht-Jaoqiw ■

No 16.—OL. HT-JKROMK, Co. Terrebonne : 8 A S Thibau- 
T., F P. Vannier Réunions. 4» jeudi, 8h. p.m

REINTEGRATION I L

I ?:

e Chart tte.
et^nUnnfsanté^em'éfre^
dant les 0 mois qui suivent la date de sa fouoet 8 80 hr, p.m. 
suspension (art. 310, 355-6-8). Pour cela il 
faut:

No H - CL. ST VALIBR, tiuéhet : g, A , L. .1. B. Lénine, 
59 rue Hermine; 8.E. et Très., Kmédlo Vallléres, 412 St François 
Révulons, le et 4e mercredi», 8 tare p.m., «ail* Mot»*n

lo Qu’il en fusse la demande (formule No ^T^rdR^ludRé^duti.,
7.30 P.M., salit Raymond.

2° Qu’il verse le montant de ses arriérés wN^0»L?uiKDe^*tMLD„”^,ot^Lit.Vb: 
et celui des échéances du mois en cours pour bureau du ouri 1
le mois suivant, et le dépôt requis pour certi­
ficat de santé (50 cts).

Ha
■ *•
| «i

•ail

9).

SA.,

No 15 CL LAROCQUE, Sberbrook* : 8.A., J. B Duota» 
*i»au : S V., E. P. Rédard. Réunion» 8e jeudi, 7.80 
édifice Murray, rue King 

No 26 -OL. BT-LOTTlR DE TERRFBONN* ; Chapelain M. 
l'abbé Perrault Sb.P.G., J Oharbonneau ; Prés , J. A. Th 
rien, 8.A., A Frigault 8.F. et T., Jos. Gauth'er ; Md. E., K. 
L Africain. Réunions, 2e et 4e mercredis, à 7.80 hrs p.m , Halle 
des Artisan»

N3o Que le cercle approuve la requête.
4o Fournir un certificat de santé (formule 

2b), s’il produit sa demande de réintégration 
au Conseil Général dans le cours des deux 
mois qui suivent la date de sa suspension.

5o Subir l’examen médical, s'il en est re­
quis ou si sa demande n’est pas transmise 
au Bureau Exécutif sous deux mois de la 8 hr 
date de sa suspension, et faire en ee cas un No 81-ol. montcalh, se-Jaceoe, L'Achigsn : s.A. et t. 
dépôt de $2.00 pour l'examen médical (176). SÊÏÏfJiJ-fg2uu c°b“qi°re*t R<,,°l0,“'4erale' dlm“

L. ï
3 N<
U»u

Ni
£SsOïfîj‘l. ÏÏiart’* RéMliS^S'il^ ’

à 7.30 lire p.m.
No B—CL. HOOHBLAOA. Montré»! ; 8.A., A. Roy, 28 Dar

8.F., W. Deslardlns, 16 Déséry. Réunions, Se et 4e lundi f 
ra p.m. selle Lafetière, 87 Aylwin.

No
E. O

■ p101Eïï
No

□Mae
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sgtjVftâEffi
te.S’TL-LSi'ïïï itttf SiâKVMrïïa!
8 hn p.m. asile Montreuil, 17 D AIgnUlon. famrm,

a »°Jtr°fe 8T~PA-PL| ville Ht Panl: 8. A., N. Doroinrue 
P « Halle dÎ^“8 Bo,er R*uulûne' dernier maidl, 8.30 hn

ilSHSS
rNMldwŒr..^,810Aj.

olotu. dernier leudl, 1 bra p.m , «lie Lerirlére, 5 Unlreane

traSS®.SSÊ5&«ïa= Afrj^caasay
.,7 ’» rn «* »p,««•«♦* WnntHh.l: f A J. A Dfllnrn ■
IM AgnèsS K, laDeeBoelere,49Cazelala. Réunions ier°et 1 
üierwi» 2233, ft a tr* La u. oueet 8 lira p ni

B A., Cl». 
»rdl, il hnl

5B£ErD saw t s
I
«

ÇA 8AOfRD* Beult-so-EèooUet ; 8.A., A?U» Pré
.'ÎK p?Jo.^iT:mp B‘nnton'' "n4'*4'

16

«'Aa
d 4 . JoaeDb Mf uerd lfd Ouaemn» . S.»., O. Woli 17« Pu

•^'trsSvSS^^^ssüJ'*"-

r2£^«'^A«toe.

. )il *30—Ot. Ht-Edouarü, Montréal : S.A., J. 
A. H. llohémier, <30 Huntly; S.F., J. B. I3« au- 

1 r.v, LS40 St-llubm. Réunions, 2<* et 4e mav- 
«lis. salle St-hdouard, 950 Beaubien, JS lira

l
N° 88 - VL „bTB.JVkTW*•: 8 A- OfOige. Drap»roll ; B V 

Oé»fîdL»<1 eéur|l lu <Vro,er d.n anche, I hra p.m., ohea M

.•SSSlESæ^**»»
1 ’• «outre®, : 8. A , L. P »ortlr.

» a de Manat'y Ham* ( b Ltd. nie Sell.y, Weitmount; 8 F louage. 
»?8 de Mana Harris Co Ltd rve Helbv, Weatmount. Héimlona
lea 1er et 3e tdim edi*. asile hlffel, 8.15 p m., coin Amhersi et

lo
la

ol-

13t
de 4onoig. y.

r‘ 84-LL- N^RV-DAM* DI HÏÏU: SA., Hnr Pitre

No 85—CL. HT-FRH.XAVIBR, L'Epiphanie : 
it: HP. Geo. Dufort, N.P. Réunion», der 
le notaire Dufor*

i et

;nomn»ru.M7D<irobeeier Bit ; iea s., L. A.Oeèni». emuL 
■>.,ln Réunions, le mercredi, Monomen, fteffls benrm

S A., Médere 
rater mercredi, A. Fore»

ohez

B j.hîïÆÆS « ,8° 186 ■— CL. BBDl Hlai, • •noreai : 8 A., J.M p Urirh». 
.1ère 35 Boucher . 8.P-, J. Arm. Reynault. 182 St-Christohe Réu- 
ulona le et le aendredla. asile HS-Luxue, 588 Pleaau. 8 n .ï p m 

No 1W- OL. OHIOOUTIMI : 8.A., D. V. Morrler 8 P Aih Réunion,, 1er eendredi. .elle Cbiteeu H&i.ni,

No 1««-Cl HTeHABI», Munbré.l * R A 1. n„.,.i
MœsssriASiisasÆLfiatftsa:

Stâtièr® tb5rt¥s3D6
ne?? ‘Rt^f^'a

La7b',Si^Jiea^Zl,nTw^•„.B,,,nto',,' 4,n"‘' dl"*";

A RS: £
r G.

No 69 “fL HT-aiOROia, Maisonneuve : 8. A., Michel
183.°

‘ïss’i

SlEfaP=r~HSE.La-
barli

«SÆ"' “rnrSSJ :i95‘B-rtiXS1,pS.Dj
P. Uberre. 333 Kulluin ; Md K . Ad. Coreln. 218 Mel.onoeule : 
i *-,J ,B. Déeeolnlere, 177 Beeudry ; S. Will. Plobé, ne 
Benguicet, Réunion. I‘‘ et 4e merorodli, eelle donne. 784
Eet Mr*.l>l’he»lne gh«« m

N° 80—CIa. PIERRE VILLE, : 8 A H. L. Bhoorer : 8.F., R. 
Hhoorer. Réunion», dernier dlmar obe. 3 hra p.m., asile Shooner

«SK SWüfc fehîra.
A. Vede

dernier dn

, S? y-ICL- NOTRR D AMR DBS VICTOIRES, Québeo : B. A
1prÆ2ïïrrC,I,it»

. B.
•aUe

inçotà

, Art. 
dredl âpSSÎSiSniSSII

j’H05S„ar,: H.Lî£ZZ.37Lp:ikp‘~* Ml R

I hra. p m. aalietie la Cour Pldellty. 141 Halo 8t.

No 81—OI 
8. T. A. 
asile Frenette 

No al— CJ HT JOACHIM. LoutaefUle: 8.A.,J.
Ssnitf^Ba^.SM"- «

:8A„
le dimanche

inch® 
p. m.

f^a^iTaasBïitagaass
No 163 — OL DOLLARD, Montréal 'HA a ■ B« , . il Bhnarer; 8. F., L a Fontaine, 810 HI heart* *RA?niSS' 

1er et 3e merdle I bre n.m.. eelle Unit,. 380 WelHnstm^ '

&KS&mSSB2sF*t
'V o.sPepii 

& 6t.tnil1C'8hRéUDnmnS' 2C Pt 4v vendredif-

*°t£

•EbÆ

mMJ'
18 Dar
i lundi

llmen

No 88-OL. STI MARI* DR LA BBAUOR ! S. A F. Pepin 
8.P., A. Lemieux- Rénnlona, dernier dimanche, aprèa la 
asile publlone.

ûEîkSSîSîS8^*®*^
No 10S-GL. BT-BERNARD, Sorti. : B.A. et B.FH A. F. Va- 

oaaae. R tenions, 4e dimanche, asile Vanasae.

• Oh#'

i
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No 213—Cl. St-Roch, Co L’Assomption : S. 
A. et S.F., Arcade Lebeau : Md. K., J. A. La- 
brèche. Réunions, dernier dimanche, 3.30 
chez le secrétaire.

No 171-CL. 0RKMAZI1, Ville Bt-Louto: Chapelain, Ré?. Q. 
**• Lepellleur, Pbre ouré, Chan. Hon., V.F. ; Bb.P.G., Ail. De- 
tanleeu, 638 Bld St-Joseph ; Prée.,Nap. Royal.790afgralr;S.A., 
Oao, Déaautels, N. P.. 1796 Bt-Laurent ; 8. P., Alex. Drouin, 83 
de Gaspé ; Md.K., B. Pelletier, 1830 Bt-Laurenb. Réunion», le élit 
vardla, Bdlfloe Bq. dea Marchanda coin Laurier eb 8b-Laurent, 
Ibra p.m.
„ No173—CL. FRONTENAC, Montréal : S A , Ana. Drouin 130 
8te-Blizabeth ilu P., : 8. F , J G Laoourae 319 Amherst Rvu- 
uions : 2e et 4e lundla, à 8 hra p m. salle Eiffel, Loin Amherst et

N<i°i";3-85?I. CONTANT, Montrval : Pré»., Alo D.lpi', «0, St- 
André ; 8. A Edr Lurette, 53, Pare Lafontaine, 8. K., Ern. La 
querre, 452, Lagau< haltère Eab Md E, J E Bastien, 86, Visitât! 
Tel Bell Est, 3421 Réunion», 2e et 4e mercredis, Salle Gagnon, 
Coin Amherst et Demontigny, 8 hra pm

au u %—VL. HT-J RA» vu. üa VHviX, Ville Bb-Loula Cha­
pelain, Ré?. A. J. Préfontalne ; Bb.P.G., Onée. Tren blay, 154 
Quen.es, Outremont Jet'; Pré»., Dleud. Juteau, 1019 Clark; 
b,A., 8. F. et Très.. H. Farad ta, 355 Clarke ; Md, B., J. 
G. Dugas, 2850 8b-Laurent. Réuulona, le et 4e mercredi», 8 hra 
p.m., aalle Club Mai oil, 89 Beaubien.

No 177-CL. PAPINEAU, Montréal : S A., R. Huberdeau,1847 
Bbe-Catherlne Bat ; B.F„ J. A. Fa?reau, 15 Dufreane. Réunion» 
Ime ?endredl, aalle Larl?lére, Jufresne. 8 hra p.m.

No 179—CL. 8T-UAM1LLB, Oo. Wolfe. H. A. eb d.F.. 
Beaubien. Réunions, dernier lundi, aalle Publique, 8 00

No 180—CL.BT-PHILBMOM, tttosb ventre : o.A.. F.
I ram blay ; 8. F. eb Tréa., A. Duplin ; MAE., F. J. Bédard. 
olona, 4e dimanche, aalle Publique, 1 hr p.m.

No 181—CERCLE 8TE-CECILB, to. Compton : Bb.P.G., Be?. 
N. H. Uaullu ; Prés., Job. Roy ; B. A., H P. et Tréa., J. G. Beau­
doin ; Md E-, P. Vandanda'gne. Réunion», demi 
ohe, obes M. J. G. Beaudoin, à 1 heure p.m,

No 181—CL. RACINE, Weeoun : h. A., 8.F. et Md.B., J. P. a 
Lemieux. Réunion», le aamedl, aalle Mercier, Weedon Station, 
8 are p.m.

No 183—CL. BT-PROBPER S A. 8 F. et Md.B., F. X. Ma»- 
elcotte Réunion», 3e mercredi. 7è hra p.m., aalle Publl

N0I86-GL. 8T-ALPHONSE, l’hetlord Mluea • H. 
Valllanoourt 8. F,*tT Joe. Dugal. Réunion», 
ohe mile Perron, 3 30 hra p.m.

No 187—CL. 8T APOLLINA1BB: 8.A., Emile Rousseau 
8. F. et T. Benj. Demers. Béurlona, dernier samedi, au cou?ent 
à 7 hrsv.m.

No 188—CL. LEO ARDEUR, Bb-Antoine de Lotblnlère : M. A 
Geo. Gameau ; 8.F., Ch. Bergeron. Réunion», dernier jeudi, e
Pr No^M—(JL.'hT DESIR*, Blaok Lake: 8.A., Da?ld Oham 
pagne : 8F, J R. Ouellette. Réunion». 8e dimanche, aalle dea 
Forestiers Catholiques, 1 hr p.m.

No 190- CL. 8T -FERDINAND, Bt-Ferdlnand d'Halifax 
8.A., 8. F. et T., Alfred Roberge. Réunion», le 28 du mol», aalle 
Perron, 8 hra p.m.

No 194—CL. ST-BERNARD1N, Waterloo : 8.A., M. Hour- 
geola ; 8.F., Léon Raoloob. Réunion», 8e dimanche, 1 h. p. m. 
salle de la Fabrique.

No 105—Cl. Dumoulin, Ynmachiche : S.A. 
et S.F., A. J. Descoteaux. Réunions, dernier 
dimanche, 3 hrs p.m., salle Descoteaux.

No 197—CL. LA ttALLR. Mou weal : b.a., H. Emue Duquette 
76 Bt-Feidlnand ; 8..F., J. O. Duquette, 117 Mi-Ai- 
gaabln. Réunion, le et 3e mardis, «heure» p. m., aalle de 1 Union 
Ht Joseph, 1882 Notre-Dame Ouest,

No. 199 — CL. ST-BAZILE, Oo Portneuf : 8. A., J. L. Hardy 
8. F., Joe. Genest. Réunion, dernier lundi, 7.30hrs p.m. salit
J^5oUÜ0-CL. RT-8TANI8LAB D’ASCOT, Aaoot Corner : 8. A. 
Théodore Goyette ; 8.F- et T., J B Morin. Réunions, 3e di­
manche après la messe, à l’éco'e du sillage.

«0 ait.-VL. LA VALLEE, Caueapeoal: 8.F. et 8.-A., A. J. 
Rloux. Réunions, dernier dimanche, 3.30 hra p.m., ealle Bon-

«o 815—CL. HT-PACOME Co Kamouraeka : 8.A., L. M. Le 
orun; 8.-F. Aug Midland. Reunions, dernier ci aanohe aalle 
Publique, apré» viprea 

»u 81?—CL hT-PRAXKDE. Bromptoovl 
Deemaraia; 8.F., Ernest Bélanger Réunions, d 
1.10 p.m., eoue-bas-t-meiv de i eguse.

Mo 819 — CL. GRAVEL, L Avenir : 8.A., Joe. Oomn ; 8.F., 
I U. 8t-Amant. Réunions, 3e jeudi, 7.30 hra. bureau du notaire

(Ile B.A., J. O 
esnler dimanche

St- Amant.
Mo lai—CL. 8T-MALACHIB, Ormabown : 8. A., L. A. Roue- 

«eau, N. P. ; 8. F., J. E. Daoust. Réunions, dernier dimanche, 
4 la aalle de l'école catholique, 11 30 h. a.m.

No 131-CL GARDE CHAMPLAIN, Uuéheo : 8 A.. J O. Bé­
langer 246 Rue Richelieu ; 8.F., Joe. M off et, 127 Desfoeeée. 
hénnona, 4e l»r di 8 p.m., aalle Brunet, rue St-.loseph

No 224.-CL. IMMACULEE CONCEPTION, Cookshire : B. 
A., Art. Laprise ; 8 F. et T., M. L. Rousseau. Réunions, 3e di­
manche, 7.30 hrs p.m., à l'école catholique du sillage.

Av 936 Vi* oT-l«»KUt HluM DU LAC, « eu a l» Tortue: 
8.A., Donat Belleffullle ; 8.P. et Md E., J.E. Colin. Réunions 
dernier sendredl 8 bra p m., chez M. le ouré bi.ulay.

Av a37—CL. V1UKR, Montreal ; 8. A., Alb. Deafo»«A», 49 
Bte-Marie: 8. F., et Md. h., H A Quintal, MD., 1331 Bte 
Catherine Est Réunions, salle Larislère, 5 rue Dufresne, les 
1er et 3e mercredis, 8 hra p.m.

No 138—CL. DUFKE8NK, Hherbrooke-Eat: 8. A., Wllf. Lé- 
garé; 8.-F., et T. J O Archambault Réunions : 3e mercredi, 
aalle Murray, ru> King, à 7.30 hrs p. m.

AO tt*-VL FABRE Delonu) 1er : 8.A., A. C. Mill 
a?e Delorlmler : 8.F., J. VV. B asti 
Alf. Daobh, 1108 Rachel. Réunion*, 
mler, 1169 are Moni-Royal Est, 8 h:

a sai -VL l.AVHU.FTTE, Lai,b..ou A F. et T., Ré?
J G. McHpf. Albert Mines Réutlou» 3 dimanthe » l'êioie pa­
roissial# à midi.

Av aat -VL. D’YOUVILLE, Sherbrooke : 8.-A., G. H. 
laurourt ; B.-F. et T , B. O. Gatien. Réunions, le dimanche 
h. p.m , Blo k Mur-ay.

am -CL. ROBERVAL. Aebeeto»; 8 A I OA. Dell»* 
S.F., Gédéon Boisvert Réunions, 3e dimanche aprèe la grand- 
m« eee, salit B 

98b-

Anatol 
hra p.m. 

X. D 
Rén-

er dlman-

er, 1139
en, 1239 Papineau., Md.B., 
2e et 4e jeudis asile Delort-Te

dernier diman-
H

Vail-
, 1.30

VL va BEAU JEU. Wotbon ; B.A..J T A. Gravel 
HD ; 8. F., David Cormier. Réunion», le dlmanohe à midi 
•ade publique du village.

D

CL. ROL88IN, Pointe aux-Tremble* ; 8.A., O. Ger- 
. Réunions, dernier dimanche, 7 hrs p.m ,

A., Au 
diman-

WlMlàvr Mille : 8 A., Frédéric 
Réunions, 4« dimanche. 1 h

No «40 -
«ai» ; h.F., Art. ‘tenez 
chez M. O. (Servais 

Mu «49— VL. RE8TIGOUCHF. Campbelton 
». F., & T., L. O. Pinault. Réuni 

ohe, ljhr. à l» e -o* ge 
Mc. «44 CL. 8T PHILIPPE

N.B.^8.
râle Lscsaete

ubclerc ; d F., Orner Reed 
p.m . ■nnbaa»em°nt ne I» hsortable.

Nf 846—CL. ST-THOMAb, Uompiou : BA S. F. «b T., L.
O. Drolet ; Réunions : Sème ?ei dre il. 8 hra p.m , salle «« M 
U** *1 **rUllu.

No247-CL. BTK-EULALIE, Co. Nicolet : 8.A. 8. F & T.
P. DeNen Richard. Réunions, 3t samedi, 4 7 .30 p.m., chez M. 
Jos. Bergeron.

Mu Ht VEROLE HT EDMOND, t oatloook : h. A., Lé » 
tin de au ; 8 -F., Félix 1. Lajoie. Kéurtons. Séné dimanche 4 7 
hrai.m.. aalle «t-Jean-Ban» nr*

a 149 CERCLE 8T-RAPHAEL H.-A 
Tanguay. Reunions 8' dlmanef • ai- bureau

No 250—CERCLE RICHMOND, Co. de Richmond : Chape­
lain, Rév. P. Quinn ; Bb.P.G., Ernest Poulin ; Prés., A. J. Bé­
dard ; 8.A. et 8.F., J. B. Ü. Bernard ; Md.E., John Hayes. 
Réunions. 2e dimanche, 1 heure p.m., salle du oollfcge.

No 251—Cl. de la Peltrif, Rook Island : S. 
A., C. A. Laitance : Derby line, S.F., Geo. Bois­
vert. Réunions, 1er dimanche, 2 hrs p.m., salle 
St-Joseph.

No 254—Cl. St-Antoine de Paiioue, Seots- 
town 8.A., Donat Bt-Jean ; B.F., et T., Alf. Le­
blancs. Ruuiou 3e dimanche, 3 hrs p.b., chez 
M. Allard.

No 255—Cl. Duplessis. La Patrie, S. A . 
Tune. Halle ; 8.F. et T., Mai. Boarret. îtéu 
nion : 3e lundi, 7 hrs p.m., salle magasin Hour* 
ret.

er 8.-F,. Julei 
du D» Belleau, à

No 304.—CL. PIE X, West Bhefford : H. A. et S.F., J. A. Ga 
gnon. Réunions, dernier jeudi du moi», 4 la aalle Elm Grove

No -ÏU8 CL. LAFONTAINE. Montré^ : Sb.P.O., Théoo

doln. 479 Centre; Réunions, le et 4e lundis, aalle Picard, 772, 
rue Charlevoix, 8 h 

No 107—CL. ST-DENIS, Oo Sb-Hyaolnthe : 8.A., J. O. V* 
Bins; 8.F..L R. Charron Réunions, 4e dimanche, 8 hrs p.m.. 
ohes le S'crétaire Financier.

No 108—CL HT-OUR8. Oo Richelieu : 8. A. J M Richard N P 
8.F., T. et Md. E., J. H. A. Laroee Réunions, 8e dimanche, 
après «» meeee. bureau des notaires Duhame Richard.

No 309-OL. COURCELLEB, Oo. Beauoe: 8. A., üld. Allard 
S.F.etT. Nap. Brousaeau. Réunion», dernier dlmanohe, 3 h p.m

No 210—Cl. St-Vital, Lambton : S.A.,Valm. 
Deveau : S.F., Elzéar Deveau. Réunions, Sème 
dimanche il la salle publique, il 11 hrs a.m.

No 212—Cl. Cadieux, St-Josepb (le Sorel : 
S.A., G. A. Létourneau ; S.F., et Md. E., J. 
J. Guertin. Réunions, 4e dimanche il 3 lira p. 
m.. salle Filiatrault.

No 258 - CERCLE TÜRGEON, St-Philémon, Co. de Bell.- 
chasse : Bb.P.G., Hon. Adélard Turgeon, 71 d'AuteuiL Québec ; 
Prés., Emile Lévesque ; S. A., L. J. Turgeon ; 8.F. et T., Z Bar 

by ; Md.E., L. Biais, à Armagh. Réunion», 4e dimanche, à 3 
_J1 p.m., chea M. L. J. Turgeon.

*u MU - UEttULE MONT CARMEL. Bb-Malo d Auckland 
8.A., Basé be Madore ; 8 F. et T„ L P. Brault. Réunions. 8èm 
41m an ohe, après l'office divin, salle dea Forestiers Catholique».

hrs
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Une légère ootlestlon menaneUe eel imnneig

MALADIE

Lea oontrlbuttone d-deeeone 
membres qui ee eon! IneerlU 
béoéfloea hebdomadaires en o 
d'après leur âge à 1 inscription

$2pour recevoir

Age

Am-
45
46
47

S
60
01
«
M
M

Taux Age Taux Age Taux

n o
•ooordée par l’Alllamoe Nationale

iMDiMNlTt. - Ie de *3 par semaine, pendant » semai»*, ae 
bras inscrits à une caisse locale ; I" de 80 contins pas |ew 

pendant M semaines, par année, pour les 
laisse centrale. Maximum de $Sw dans chaque cas.

CERTIFICATS DE PARTICIPATION 
le - Certificat é'asaaraaca aa deces Me satiété) 

le) OAnTAL-utarraoa. — Au décès du sociétaire, era 
oâaàree ont droit à $500, flore. $1000 ou $3000, -etos U 

i certifient dont U sera alo porteur.

à te

iS^i
Celui qui se retira après 10 ans de sociétariat, un nantirai soi^&rjsaarjnâSisue www

le — Certificat de Detatlee

irtlflcat de dotation dont il sera alors porteur.
(b) Indemnité aux in v ali usa. — Les membres frannda gm.
SSHiSir“Utaï **

(o) Pension»* aux viaiLLARM. — Tout membre qualité 
“™ 8UO.U q«l sur. «teint 1 1*. d» 70 .e, iwnû 
nuellement un dixième du montant de son oertifloat de i

(d) OlBTinOAT DE rARTTOIPATION AOQUIEX. — Un______
qui se retire de l'association après 10 ans de sociétariat pent m» 
voir un oertifloat de participation acquise représentant la meMM 
du montant des oontribut ions qa'U a versées à la enta» de fera 
tioo ; oelul oui se retire après 10 ans de sociétariat,
«quitté égal au montant qu’il a payé à oette oalrae.

oovTuimon en faveur dee marne ret 
ans et qui sont porteurs d un oortiflaet £

(«) Exemption de 
âgés de T0 i

Aÿt (fadmimhüiU tU 18 à 66 ««•*.
Contribution* à taux Area ÿraduééê <f «après tê§a 

t radmiëémm.

s£SiSSSiïSSSESÎ&gm
àwSÆûtaai

No 113 CL. BODRASSA. North Hatley Oo Htanstead • A A 
p-. / 8 F. * T Alf B. Pelletier. Réunions : ta pmA
à 7è hrt p. m. cher M. Alf B Pelletier. mavra.

N°M4 - CL PARENT, LennosvUle, Oo. Sherbrooke: A A

mardi, à I hrs p m , à la salle municipale. !

«» «6-OEBUlAMTd;

Oo inkobooko : B.1, i. i

d Homoo .

LWlhJ^'T*îm‘ 1*5,
uch m.

_*• «» - OIKOlS KO y AL TUl. BeUnM. ! 8. A., J ou

*c "* " ^ ■—
IA p. a., saue des Chevaliers de Oolum b.

• 1° »W-<2t.8T-OYRILL*, oo. Drummond; A 
I. V. Paré. Réunions, dernier dimanche, salie du

■« m -Il BoesniT. Koowloon, Ou. B rom. : B. A., U AXTÎfaSui £VuFa l “"«• B"uak”' a —• »* »«
AÂ-^EaLdftJsa'ü lut à ,8&
S»me, salle M -renoy.

A. el R V. 
notaire Paré

ET-FELICIEN, Oo. Chicoutimi 8. A., 
TdcS; du "ûrt,m »-ml~luDdL àlhn

ifS
No NO CL 8T WILBROD, HénertvU e Station, Léo 8b-Jean, 

9.L, N»p Hu ion t.F. Joe A s ra. Réunions, 3e dlmanohe 
üi mois, 1 hr. n. m.. duo 8t Jeso-Bapt

üSSi^SSS.
r.”î ”ÆnLT S?.“2iJ5iSÏÏ5£jî&2S.:Atat
à I hrs p.m , salie publique.

He* CL «srimmini <t mi™, um>i..n
f.Vï. eLfnu, l°“ “D*,‘

tu mois, à 7hrs p.m salie du Ont Athlétique 
ro N®. Nd—CIBO'.* RT K-AOATHg uu de Terrebonne 8. A 
D. Oôté, 8. F* et T-, Av la B «ilard. donn ons, dernâe» *'■**nfh- 
Ee mois, è Shra p. m- sail Forget

Comté d Hoohe 
Geo. Lonerga» 

ehes M.

N8-OBB 1LW TKTRKAO’ T/ÏLLE, 
lags . S A. Bpor^m B nnU. 8 F T ei Md.E 
Eéon ons. dernier dimanche. après la grand' 
%hrem Benoit, rue Ht Antoine.

No

Ne Nf-OIRlLS LAROUCH K, H N Bruno. Lan 8t-J
••A-, Edga'd Boucha d ; ». F- et T., Ph l'ppe Simard Béu 
nions, dernier earned; du m iis à 7 30 hrs p.m , selle publique

No 100—C '•'OLE f.AU ItR. Montres!, 8 ... P G Donati 
Morrlsson, 114 Ht^üath«rm - B t Pas., G A. Lafontaine, 136 8' 
Dénia ; S. A. «mil uorcy Mfi nt« a the ri ne Bat ; 8. F AT. 
Isidore M n Un 56 8; Laurent : Md Es , L P. D-.rvsl, 867 Br 
Denis. Ré nloo», 1er nardi, S .Vaig B*L i 8 hrs. p-m.

No SOI—CL 8TE-ADKLE, eomt* de Terrahonne 8. A A 
Lanthier : B. F à T FA L ngpré . Réunion, 4e vendredi f.N 
».m- Salle E Loogpré

No SOI—CL OKA. oumté d*e D^ue-Montagnes* A A Ado» 
phe Ohéné : AF., T. à Md. Kx. J. W. Ouimet. Réunion, le dl 
manohe S n-m Ba le du • nlièe*.

Ne S0F-OERCLE BOUCHETTR. Lee8 -Jean: 8-A., J. E Me­
rlu ; 8 F et T.. Eugène Jalb rt. Rtuolo is, dernier t
4 h P m., eaUt Turn-

Ne 188—CERCLE DUFOURNEL, L Ange Gardien, Ce. Mont- 
asoreoof : B.A., 8am Hoot ; EF. et T Joe. Trudeâ, Montra» 

(V Rets Réunions, d rnier samedi, 7ft hrs p.m., ohes M 
Will. Tradel.

NoSOS-CERCLE 8T ALEXIR, Oo Chleoutiml : R.A.. 8.F et 
T^Harry^Tramblay Réunions, deroltr vendredi, à 7$ hrs p. m

Ne 307 - CERCLE 1AGOTVILLE, Oo. Ohlooutiml : 8. A 
Tic or Côté: AF et T., L. J Lé raque. Réunions, 4e lundi, I 
7* hrs p.m., à la salle dlinard.

No *1-CL RT ALEXANDRE Oo. IbervUle; 8 A., Thé# J. Davignon ; 8 F. et T., Aug r. C-_™_ ™
eredl, 47 J0 p.m., à U salle «. Aug. F. Gosselin

Ne S'O -CL 8T HUGUES. Oe. Beam ton ;8 F. T. et Md E J. E- MirhauX 
Ara., p m. à le salle publique du village

: 8 A Wilfrid Milan 
1er lundi è ï

m

L’ALLIANOE NATIONALE
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I L’ALLIANCE NATIONALE
9

L’Alliance Nationale

:

Capital do réserve dans sa caisse de dotation, (assurancefl
tic vie), 31 avril 1<H)S 

Capital danst S 7811,827.7.»sis caisses locales des malades, 30 novem­bre 1007 
Capital dans 

ms
Capital de la caisse générale

ms -

15 1,312.23
sa caisse centrale des malades, 31 avril

I
25,(101.511

(Administraiion), 31 avril
(OMI.08

Total 8058,038.18

CAPITAL ACCUMULE 
$958,638.48

Après 15 ans d’opération.
I.II'ectif:—10,008 membres en règle au 1er ian ioom 

Aonibre de eerrles en règle au 1er jan. 1008 '
A ombre <le bureaux de perception en règle au 1er jan. 1008 - “oo

K
B «a omit. C.K J, T. Cardinal, LUS

U J, Loranqkr, L.L.L.

3EAUDIN, CARDINAL & LORANGER
.. Avocats ..

ieoa RO» notrk-damk

Seandlo et J. I. Cardinal, membres fondateur» de I’AUR^m

!

h FONDEE EN 1900 y , , __

BANQUE PROVINCIALE Ban*ue d Hochehe*
DU CANADA MontrealU$1 Capital autorisé : $4,000,000.

Capital payé : $2,500,000. 
Findi de Reserve et Sirplts : $2,000,00*.

7 et 9 Place d’Armes, Montréal.
"RESIDENT l M. H. Laporte,
9ERANT GENERAL l M. Tancrède Bienvenu

Département d’Epargne ordinaire (a 3% 
Certificat de Dépôt ..... @ 3^y

L‘AJliance Nationale dépose 
ses fonds à cette Institution.

fti'
La Banque ONZE bureaux dans la ville i elle 

reçoit les dépôts d’épargne lesquels peuvent êW» 
retirés à volonté et sur lesquels elle paie SY 
i’Intértt QUATRE FOIS par année.

Poirier, deseette A Ole. 198. BonL «.Laurent, Montreal. Imprimeurs de "L1 Alliance Nationale\


